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de cerf, de lapin, de serpent, l'eou de la Reine de
Hongrie, etc. etc. E iénéral, ces préparations ne
peuvent servir qn'â enrichir ceux qui les exploitent
avec tant de succès.

Nous enveloppous dans la mênme proscribtion
ces liqueurs, ces teintures, qui ont pour objet de tein-
de les poils. La plupart des substances qui entrent
dans la composition de ces cosmétiques sont dles aus.
tiques, des sels mêtaI1 iques, qui, non-seulement, brû-
lent l'épiderme et les cheveux, lk barbe, mais encore
peuvent oecasionnîer de violents maux de tête, de
graves inflammations à la face et aux yeux. Quant
aux substauces qui teignent les cheveux sans les
brûler, leur action n'est pas plus duramble que celle
d'une eau colorée, et elle nl'ont d'autre ef'et que de
salir la toie.

Conspsitio lttos a (uitre les cheveux.

Litharge en poudre impalpabe 8 Ones.
Chaux vive 4
Poudre à poudrer
On fait une pte au tmoyen d'eau chaude, et on

pplique avec une brosse sur les cheveux ou la bar-
be jusqu'à la racine. On recouvre le t out avec un
Inge de coton ponr passer la nuit. et le lemnemain
0n se lave.

Raspail dit gpo l'usage (e dl'eu sédative pour les
cheveux les fortifi, fonce la couleur et fait virer au
bond les cheveux blancs.
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lA's étoiles filantes de même que les feus follets
ont donné naissance à plus d'une superstition. Nos
bons paysans Canadiens, ne coinnaissant pas l'origine
le ces météores, leur ont attribué plusieurs vertus.

Ainsi, si une étoile tombe ou semhle tomber sur une
propriété, c'est, dit-on, le signe précurseur de morta-
lité dans la maison dt propriétaire,

je demandais dernièremen t à une personne qui
ca.oyait à cette supe-stion, qu'elle était l'analogie ex-
isanute entre une 'toile et une créature humaine ?

atut-ellement, cette personne ne put nie renseigner
lf.dessus.

Les quelques notes qui vont suivre sont puisées
daits les plus récents ouvrages sur les pluies intéo-
rlogiques.

La météorologie a été étudiée et discut ée par plu-
sieurs astroniomes distingués parmi lesquels on peut
citer Humboldt, Arago, Newton, Coulvier-Gra-
vier, le P. Scechi, Schiaprelli et quelques ant-es.

Le pliénomène des étoiles filaites a existé de
tout temps et on le retrouve mentioiné dans les plus
a.icieunes ouvrages d'astronomie chinioise ; mais ce
n'est qu'ù la fin du dix-septième siècle que coinnien.
cèreut les observations sentifiques sur ces astres io-
mades.

La pèriodicitê du phéntomène est. d'un tiers de
siècle et d'après les archires des obsevatoires, on a
trouvé que depuis l'u 00 à 1888, il a té observé

ize rndes plies d'étoiles dans le commencemt
de unvembr. Ce sont don ces retours pioies

qui furtei obsvés par H uloldt en 1759 et par
Olhusted en 1883.

Invariablennt, les (toiles rilain tes sont moins
noibreuses pendant la première piriode de la nuit
et. l'intensité de cette curieuse plie augmentegra-
due1 liniit depuis minuit jusqu'au lever <lu soleil.

Plusieurs hypothèses furent laites sur l'origine
de ces étoiles. On les considéra scccessivement com-
me des phénomònes électriques. comme des exhalai-
sons an osphériques coiposées de gaz hydmoòn,
soit pn, soit combiné avec le carhone ou le phosphor.;
cependant on sontint q'elles étaient pureient mer-
restres.

Toutefois, la majeure partie des :avants ont pré.
prétendu que ces bolides avaient une origine cOs.
inque.

Quelle est donc l'oidgine positiv dos 'toiles
filantes '?

"'origine. de ces étoiles est la même qgne clle
des comètes, dit le savant Schiaparelli; la poussière
cosmique Vient, iassi bien que les comètes, di ciel
et <les espaces interstellaires."

L'univers est renpli d'une quantité inionlbralil!e
de corpuscules, du'astroides, de bolides qui, attirés
par des astres lointains tracent une trajectoire con-
pliquée, nais paritemle n t réguliòre.

"Qu'arrivera-.i, lit encore Scliaparelli, si un
nuage d'étoiles, entrainé Inalemen t par le soleil, s'in-
troduit dans notre système planétaire ? Ce neag
s'allongern de mnière à passe amour li soleil sous
forme de counit parobolique parfaiteimit. stalI,
pouvant être rencon tré'par la terre pour produire le
ph)'énotièie des étoiles filaites."

Ces courants det poussière périodiques ont donli
une oiine semblabe û celle des comètes. l'apis
les travaux d'Alexandre Ilerschel, ces courants sont
très-noimbreux et suirutt toutes les directions possi-
bles dans le ciel.

Ces astéroïdes ne touchent pas à mnot re planète et

c'est ue erreur <le croire qu'ils tombenit.
ls apparaissent en un point du Zénith ponr aller

s'éteindre onu disparnitre à l'hoi'oi.
De toutes les th éories qîui Ont été discutées par

les sarants, c'est celle deSchiaparel li qui l'a emt porté
et désormais son noni restera lié à cette théorie.

Il y a encore quelqaes luines à comlbilermaiisl
plus ardus, les premiers pas sonmt faits et la gloire eni
rev:ent toute entière au directeur de l'ubserratoire
de Milan.
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LIQUEURS MAGIQUES.

Une demi-once de teinture de touriiesol (lititis)
et auitdnt de sulfate d'indigo bilns deux flacons dilf'-
retis. Verser ui ipeu de ces 1iqueurs danis dux ver-
res à vin, puis Mêler les deux et à votre gnrande sur-
prise, les deux lquides bleus VoUs On doimeront 11n
d'un rouge magnifique.
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